
UN NOUVEL ÉLAN POUR RÉCLAMER 
NOTRE IDENTITÉ
By Brother Raphael Wanjala

Mon expérience récente de la réunion d’intégration à Rome m’a amené 
à faire un examen critique de certaines ressources 
spirituelles à ma disposition. J’ai eu le privilège 
de relire la lettre de la congrégation datée 
du 18 juillet 2016 où Brother Edward 
a souligné certaines convictions. La 
deuxième conviction, d’après le Frère 
Edouard, “c’est que nous, en tant 
que frères xavériens, avons toujours 
quelque chose de bon à offrir aux 
autres, à ceux avec qui nous entrons 
en contact, à notre congrégation, à 
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notre église et au monde. Nous sommes convaincus que Dieu nous 
appelle à utiliser nos dons personnels, notre désir de servir aussi bien 
que possible, n’importe si nous avons 32 ans, 72 ans ou 92 ans. »Cette 
conviction réflète directement les écrits de Joan Chittister , OSB qui dit 
que «la vieillesse n’est pas la fin de la vie, c’est une étape de la vie qui 
présente de nouveaux défis et exige de nouvelles sortes de réponses». Je 
pense que la volonté des Frères d’embrasser l’appel pour se renouveler 
et se transformer c’est la nouvelle réponse très nécessaire pour nos 
jours. Lors de la récente réunion d’intégration à Rome, le processus 
de transformation a commencé à se déployer, à enrayer et à offrir de 
nouvelles idées et une nouvelle vision. Les nouvelles voix présentes sur  
l’équipe d’intégration ont apporté une nouvelle énergie, une nouvelle 
réflexion, un nouvel élan pour réclamer notre identité en tant que 
membres d’Un Seul Village.

Il est devenu plus évident que notre congrégation, comme de nombreuses 
autres congrégations, est au carrefour de grâce, c.-à-d. une crise en 
termes de mission, de communauté et d’intendance des ressources. 
Ces carrefours ont présenté un état de dilemme pour les membres de 
la congrégation au Kenya, mais cette crise est maintenant largement 
partagée plus comme un défi de la congrégation entière. Ce n’est plus une 
question isolée pour les Frères du Kenya. Je suis convaincu qu’en tant que 
Congrégation, nous ne pouvons jamais plus nous contenter d’aborder 
/ affronter nos problèmes régionaux d’une façon isolée. Nous devons 
aussi nous préoccuper des carrefours d’autres régions de la congrégation, 
et surtout de ceux qui ont le plus besoin d’être accompagnés dans 
le domaine de la mission, de la communauté et de l’intendance des 
ressources. Ce sentiment et cette expérience intensifient la notion de 
«un seul village» - une seule communauté de Frères. Cela s’attache très à 
la troisième conviction de la lettre du Frère Ed qui a déclaré que «notre 
vie, les principes fondamentaux en tant que communauté de frères, c’est 
vraiment notre mission dans l’Église. Nous sommes appelés à être fidèles 
à notre charisme et à nos principes fondamentaux ( à notre règle de vie) 



afin que nous puissions manifester la compassion de Dieu envers les 
autres comme des frères.

La réalisation de  notre état de crise actuelle exige des actions audacieuses, 
des questions audacieuses et des mesures courageuses pour adresser 
tous les niveaux de notre vie. Encore une fois, Joan Chittister écrit très 
précisément sur ce que la vie religieuse est en train d’expèrimenter dans 
la société moderne. Elle dit que «la vie religieuse exige maintenant le 
risque plus que la prudence, le risque plus que la conformité, le risque 
plus que une sorte de conservatisme visant à préserver les choses du passé. 
Elle exige plutôt préserver la sagesse du passé. La vie religieuse nécessite 
que membres plus âgés refusent de céder à la vieillesse et que les membres 
plus jeunes  refusent de céder à la vieillesse de l’âme “. Ce n’est pas pour 
nous d’inventer l’avenir de notre congrégation. Cela reste l’œuvre  du 
plan divin de Dieu, mais nous pouvons, comme un seul village, l’anticiper 
d’une façon co- créative avec l’aide du processus de renouvellement et de 
transformation.

Je terminerai  ma brève réflexion avec une citation de l’œuvre de 
Joan Chittister dans laquelle elle souligne pour le besoin pour les 
congrégations religieuses de prendre un risque.

“Le risque se promène avec Dieu comme son seul compagnon. La 
Congrégation religieuse qui risque sa réputation pour raison de nouvelles 
questions, qui risque ses bienfaiteurs pour le bien de la paix, qui risque 
son soutien clérical pour le bien-être des femmes, et qui risque son mode 
de vie pour le bien-être écologique de la planète, et ses fonds de retraite 
pour l’amour des pauvres entraine le chemin du risque. Ce n’est pas un 
moyen facile pour la vie religieuse, mais il n’y a pas d’autre moyen si la vie 
doit être réelle, si le feu doit être ravivé par la flamme de son passé.

Notre seule façon de trouver une nouvelle vie, une pertinence, une 
intégrité et une identité dans la société moderne c’est d’embrasser 
pleinement le parcours du Renouvèlement et de la Transformation. Nous 



sommes tous appelés aujourd’hui à embrasser ce processus de manière 
plus discernante.  Nous sommes tous invités à accepter des mesures 
courageuses de prendre des risques avec de nouvelles expériences et à 
embrasser avec une sagesse et une perspicacité les nouveaux modèles qui 
se débattent autour de nous. Les Frères au Kenya et toute la congrégation 
en général auront besoin d’une grande sagesse et du courage pour 
discerner quelles options apostoliques puissent nous servir le mieux si 
nous devons rester loyaux / fidèles à la vision du fondateur et pertinente 
dans l’église missionnaire du continent de l’Afrique.

  


